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triement ou l’établissement ont lieu ultérieurement. Ces per­
sonnes continuent à bénéficier des dispositions pertinentes des 
Conventions et du présent Protocole jusqu’à leur libération 
définitive, leur rapatriement ou leur établissement.

except, in either circumstance, for those persons whose final 
release, repatriation or re-establishment takes place thereaf­
ter. These persons shall continue to benefit from the relevant 
provisions of the Conventions and of this Protocol until their 
final release, repatriation or re-establishment.

Article 4 — Legal status of the Parties to the conflict
The application of the Conventions and of this Protocol, as 

well as the conclusion of the agreements provided for therein, 
shall not affect the legal status of the Parties to the conflict. 
Neither the occupation of a territory nor the application of the 
Conventions and this Protocol shall affect the legal status of the 
territory in question.

Article 5 — Appointment of Protecting Powers and of their 
substitute

1. It is the duty of the Parties to a conflict from the beginning 
of that conflict to secure the supervision and implementation of 
the Conventions and of this Protocol by the application of the 
system of Protecting Powers, including inter alia the designa­
tion and acceptance of those Powers, in accordance with the 
following paragraphs. Protecting Powers shall have the duty of 
safeguarding the interests of the Parties to the conflict.

2. From the beginning of a situation referred to in Article 1, 
each Party to the conflict shall without delay designate a 
Protecting Power for the purpose of applying the Conventions 
and this Protocol and shall, likewise without delay and for the

purpose, permit the activities of a Protecting Power which 
has been accepted by it as such after designation by the adverse 
Party.

3. If a Protecting Power has not been designated or accepted 
from the beginning of a situation referred to in Article 1, the 
International Committee of the Red Cross, without prejudice to 
the right of any other impartial humanitarian organization to 
do likewise, shall offer its good offices to the Parties to the 
conflict with a view to the designation without delay of a 
Protecting Power to which the Parties to the conflict consent. 
For that purpose it may, inter alia, ask each Party to provide it 
with a list of at least five States which that Party considers 
acceptable to act as Protecting Power on its behalf in relation to 
an adverse Party, and ask each adverse Party to provide a list of 
at least five States which it would accept as the Protecting 
Power of the first Party; these lists shall be communicated to 
the Committee within two weeks after the receipt of the 
request; it shall compare them and seek the agreement of any 
proposed State named on both lists.

4. If, despite the foregoing, there is no Protecting Power, the 
Parties to the conflict shall accept without delay an offer which 
may be made by the International Committee of the Red Cross 
or by any other organization which offers all guarantees of 
impartiality and efficacy, after due consultations with the said 
Parties and taking into account the result of these consultations, 
to act as a substitute. The functioning of such a substitute is 
subject to the consent of the Parties to the conflict; every effort 
shall be made by the Parties to the conflict to facilitate the

Article 4 — Statut juridique des Parties au conflit

L’application des Conventions et du présent Protocole ainsi 
que la conclusion des accords prévus par ces instruments n’au­
ront pas d’effet sur le statut juridique des Parties au conflit. Ni 
l’occupation d’un territoire ni l’application des Conventions et 
du présent Protocole n’affecteront le statut juridique du terri­
toire en question.

Article 5 — Désignation des Puissances protectrices et de leur 
substitut

1. Il est du devoir des Parties à un conflit, dès le début de ce 
conflit, d’assurer le respect et la mise en oeuvre des Conventions 
et du présent Protocole par l’application du système des Puis­
sances protectrices, y compris notamment la désignation et 
l’acceptation de ces Puissances conformément aux paragraphes 
ci-après. Les Puissances protectrices seront chargées de sauve­
garder les intérêts des Parties au conflit.

2. Dès le début d’une situation visée à l’article premier, 
chacune des Parties au conflit désignera sans délai une Puis­
sance protectrice aux fins d’application des Conventions et du 
présent Protocole et autorisera, également sans délai et aux 
mêmes fins, l’activité d’une Puissance protectrice que la Partie 
adverse aura désignée et qu’elle-même aura acceptée comme 
telle.
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3. Si une Puissance protectrice n’a pas été désignée ou 
acceptée dès le début d’une situation visée à l’article premier, le 
Comité international de la Croix-Rouge, sans préjudice du droit 
de toute autre organisation humanitaire impartiale de faire de 
même, offrira ses bons offices aux Parties au conflit en vue de 
la désignation sans délai d’une Puissance protectrice agréée par 
les Parties au conflit. À cet effet, il pourra notamment deman­
der à chaque Partie de lui remettre une liste d’au moins cinq 
États que cette Partie estime acceptables pour agir en son nom 
en qualité de Puissance protectrice vis-à-vis d’une Partie 
adverse et demander à chacune des Parties adverses de remettre

liste d’au moins cinq États qu’elle accepterait comme 
Puissance protectrice de l’autre Partie; ces listes devront être 
communiquées au Comité dans les deux semaines qui suivront 
la réception de la demande; il les comparera et sollicitera 
l’accord de tout État dont le nom figurera sur les deux listes.

4. Si, en dépit de ce qui précède, il y a défaut de Puissance 
protectrice, les Parties au conflit devront accepter sans délai 
l’offre que pourrait faire le Comité international de la Croix- 
Rouge ou toute autre organisation présentant toutes garanties 
d’impartialité et d’efficacité, après dues consultations avec les- 
dites Parties et compte tenu des résultats de ces consultations, 
d’agir en qualité de substitut. L’exercice de ses fonctions par un 
tel substitut est subordonné au consentement des Parties au 
conflit; les Parties au conflit mettront tout en oeuvre pour
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